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Mathieu-Prosper Morey est né à Nancy 27 décembre 1805, fils de Jean-Baptiste Morey, 

plâtrier à Nancy, et de Reine Seuret. Élève des Beaux-Arts (1828), il s’ést formé à Paris, dans 

l’atelier d’Achille Leclère, qui était un élève de Percier. En 1831, il a obtenu le grand prix 

d’Architecture et fait un séjour comme pensionnaire à l’Académie de France de Rome, alors 

dirigée par Horace Vernet. Il avait consacré ses premiers travaux à l’Italie et à la Grèce, ayant 

effectué en vain, en 1837-1838 avec Raoul Rochette, une mission en Asie Mineure, destinée à 

retrouver le site de la ville de Troie. Chassignet cite de lui à cette époque  des projets de 

rénovation du Forum de Trajan et de l’Acropole d’Athènes, ainsi que des mémoires sur le 

temple de Paestum et la cathédrale de Messine. De retour en France, après un séjour à Paris, il 

s’installe en 1850 à Nancy pour y occuper l’emploi d’architecte en chef de la ville de Nancy 

et architecte des monuments historiques de la Meurthe.  
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C’est à cette date qu’il est devenu membre correspondant de l’académie, le 2 mai 1850 et 

peu de temps après, membre titulaire, le 21 novembre 1850. On lui doit notamment la 

reconstruction de l’église Saint-Epvre et la restauration du palais ducal et du château 

d’Haroué. Il a fait les dessins et dirigé la construction du palais des Facultés, de Saint-

Vincent-Saint-Fiacre et de Saint-Nicolas. Il a  été encore un des plus anciens membres de la 

Société d’archéologie et du Comité du Musée historique lorrain où, « sans avoir pris une part 

très active à ses travaux, s’y est intéressé vivement ». 

Correspondant de l’Institut en 1869, officier de l’instruction publique, il a été fait 

chevalier de la Légion d’honneur, le 20 août 1860, de l’ordre de François-Joseph, le 12 

octobre 1867, et de l’ordre pontifical de Saint-Grégoire le Grand, le 21 juin 1870. 



Prosper Morey est décédé à Nancy  le 6 juillet 1886. Dans le discours qu’il a prononcé 

lors de ses obsèques, Chassignet, président de l’Académie, a souligné sa conscience 

professionnelle, son désintéressement, la rectitude de son jugement, son exceptionnelle 

puissance de travail, ainsi que l’aménité et la droiture de son caractère. [Jean-Claude 

Bonnefont] 
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